
L’art ora toire gagne en po pu la ri té au près d’un nombre crois sant de jeunes Fran çais. Ils per çoivent
que la maî trise de la rhé to rique est un atout in dis pen sable pour réus sir dans l’uni vers pro fes sion nel.

RHÉ TO RIQUE La France re dé cou vri rait-elle sa tra di tion d’élo quence ? La voix che vro tante d’un
Mal raux de vant le Pan théon, celle d’un Bos suet en fié vré par ses orai sons fu nèbres à l’in com pa rable
ly risme ins pirent tou jours, même là où on ne les at tend pas. Sor tie en no vembre, la co mé die fran çaise
Le Brio a at ti ré plus de 1 mil lion de spec ta teurs : pro fes seur à la fac de droit Pan théon-As sas, Pierre
Ma zard, joué par Da niel Au teuil, hu mi lie pu bli que ment Neï la, une étu diante ban lieu sarde in car née
par Ca mé lia Jor da na. Pour se dé fendre des ac cu sa tions de ra cisme por tées contre lui, il est pous sé à
l’ai der à ga gner le concours d’élo quence de fin d’an née et lui ap prend la rhé to rique.

Au prin temps 2017, le do cu men taire À voix haute. La force de la pa role a quant à lui rem por té un
im por tant suc cès au près de la cri tique au point que cer tains lui pré disent des prix pour les Cé sar
2018. Le réa li sa teur a sui vi pen dant plu sieurs se maines la trans for ma tion de jeunes étu diants par ti ci- 
pant au concours d’art ora toire Elo quen tia et pré pa rés par l’avo cat Ber trand Pé rier (voir ci-contre).
Ini tia le ment im plan té à l’uni ver si té Pa ris-VIII (Sei neSaint-De nis) en 2012, ce concours se dé ve loppe
dé sor mais au sein d’autres uni ver si tés.

Long temps, les cours d’élo quences ont été ré ser vés aux for ma tions de droit ou de sciences po li- 
tiques. À Sciences Po, les étu diants de pre mière an née bé né fi cient ain si tra di tion nel le ment de huit
heures de for ma tion, aux no tions de rhé to rique et moyens de per sua sion. Par tout en France, les
concours de la Conférence du stage, créés au XIXe siècle, pri sés par les jeunes avo cats, sont va lo ri sés
dans leurs CV. Mais de puis cinq ans, on as siste à un in té rêt re nou ve lé pour l’art du bien-par ler dans

Ly céens, étu diants, cadres… les Fran çais sont en quête de for ma tions pour ap -
prendre la rhé to rique. Un atout qu’ils jugent in dis pen sable pour réus sir dans l’uni -
vers pro fes sion nel.
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des lieux plus in at ten dus, les am phis des uni ver si tés de lettres et de sciences. Et même dans les col- 
lèges et les ly cées (voir ci contre). Les ou vrages consa crés à la rhé to rique oc cupent quant à eux des
rayons en tiers chez les li braires : «l’art de convaincre », « comment per sua der en dix le çons », etc.

De fait, les sa la riés sont très de man deurs. Se lon l’édi tion 2017 de l’étude me née par la Fé dé ra tion
de la for ma tion pro fes sion nelle au près de ses en tre prises adhé- rentes, 55 % d’entre elles dé livrent
des for ma tions en « dé ve lop pe ment des com pé tences com por te men tales » et en « com mu ni ca tion in- 
ter per son nelle », au tant de do maines où la for ma tion à l’ex pres sion orale oc cupe une place cen trale.
Au point, pré cise une res pon sable de for ma tion d’une en tre prise pa ri sienne, que ces stages de
quelques jours « font sou vent of fice de deuxième car rière, voire de prin ci pal dé bou ché pour les co mé- 
diens », très sol li ci tés pour les ani mer.

Si les or ga nismes pri vés pul lulent sur ce mar ché en ex pan sion, les uni ver si tés de sciences hu- 
maines en tendent faire connaître leur voix ori gi nale. Res pon sable d’un di plôme uni ver si taire (DU)
d’« ar gu men ta tion, ex pres sion, élo quence », créé il y a six ans à l’uni ver si té Pa ris-X (Nan terre), Pau- 
line Du chêne, pro fes seur de lit té ra ture la tine, compte dans ses cours sui vis par une qua ran taine de
per sonnes des cadres d’en tre prise, des per sonnes is sues du ma na ge ment, du mar ke ting, du mi lieu ar- 
tis tique. Et sur tout, bien sûr, des étu diants en droit ou en sciences po li tiques. S’ins pi rant des tech- 
niques des rhé teurs de l’An ti qui té, elle leur ap prend comment or ga ni ser son dis cours, ar gu men ter,
ré flé chir à l’« éthos », l’image que l’on sou haite don ner à son in ter lo cu teur, re pé rer les failles dans
l’ar gu men ta tion ad verse…

Elle ré ac tua lise le cur sus pré pa ra toire à l’élo quence, qui a joué un rôle cen tral dans la for ma tion
de la culture en France et en Eu rope, de l’Em pire ro main jus qu’à la fin du XIXe siècle. Et ce la passe
d’abord par l’écrit: «C’est la pre mière étape qui per met d’or ga ni ser sa pen sée », ex plique-t-elle, même
si les étu diants bé né fi cient aus si de mises en pratique à l’oral. Il ne s’agit pas d’étu dier des dis cours de
Ci cé ron, pré cise-t-elle, mais « de don ner des clés et d’ac qué rir des ré flexes ». Par mi ces per sonnes
qu’elle forme dans le cadre de la for ma tion conti nue, beau coup lui ex pliquent ne pas réus sir à faire
connaître leur com pé tence dans leur mi lieu pro fes sion nel. D’autres, ré cem ment pro mus chefs
d’équipe, « lui disent aus si ne pas être à l’aise à l’oral quand ils doivent faire un dis cours ». Tous af- 
firment avoir été très in suf fi sam ment pré pa rés à l’oral pen dant leur sco la ri té, y com pris dans des cur- 
sus par fois pres ti gieux.

C’est ce que constate Ju liette Dross, maître de confé rences en langue et lit té ra ture la tines et res- 
pon sable du concours Fleurs d’élo quence de l’uni ver si té Pa risSor bonne créé il y a dix ans. Quelque
150 étu diants in gé nieurs de l’UTC de Com piègne, par te naire de la Sor bonne et étu diants en lettres et
en his toire de l’art, dis sertent sur « Y a-t-il des classes moyennes » ou « La réa li té peu telle être vir- 
tuelle?». «Le fait que les étu diants s’ins crivent à notre for ma tion alors qu’ils n’ont au cun bé né fice im- 
mé diat à en at tendre est si gni fi ca tif. Ils ont conscience qu’ils n’ont pas été for més à la prise de pa role
», ex plique-t-elle. La créa tion an non cée d’un grand oral plu ri dis ci pli naire au bac en 2021 pour rait
bien chan ger la donne.
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